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Réaction d'Alain Moreau au texte de Christophe Gallaz, "Terrorisme, arme de pouvoir", paru 

sur Contrepoint Philosophique, le 1er février 2008. 
 
Joli pamphlet!... mais un peu court tout de même! La pensée à voie unique a une fois de plus 
frappé! Car si l'on peut souscrire à ce qui est écrit là, c'est à ajouter illico que ce n'est que la 
moitié du problème... et qu'il faudrait en servir autant aux terroristes de l'autre bord, ceux qui 
appelaient l'Amérique "le grand satan" et la France "le petit". Les crimes des uns n'exonèrent 
pas ceux des autres et ce qui ressemble fort à un masochiste ressentiment à l'égard de notre 
Tradition (tous les pères et leur train) ne doit pas nous conduire à nous prosterner devant ceux 
qui, après tout, ne cessent de nous envier... Cet Occident honni, il est partout l'idéal poursuivi! 
Que MM. les Chinois, les Indiens, les Arabes fassent vivre leurs civilisations millénaires au 
lieu de nous copier servilement! Et qu'ils nous régénèrent! On ne demande que ça! 
 
Alain Moreau 
 

*** 

Réponse de Christophe Gallaz à Alain Moreau 
 
Je peux comprendre le sens de cette réaction. Son auteur aurait préféré que je me fusse engagé 
dans une approche plus synthétique et plus circulaire du phénomène liant le terrorisme et le 
contre-terrorisme. Or j'ai pensé plus intéressant de chercher à débusquer le Mal où l'opinion 
commune occidentale ne suppose généralement que le Bien et la Vertu. C'est un exercice qui 
m'apparaît nettement plus décapant, même si, comme l'écrit mon interlocuteur, «les crimes 
des uns n'exonèrent [jamais] ceux des autres». La fin du message transmis par Alain Moreau, 
elle, me laisse un peu plus songeur. J'éprouve quant à moi le sentiment que les civilisations 
millénaires occidentales se sont abandonnées tout autant que les chinoise, arabe et indienne, 
pour copier servilement un idéal purement marchand (voire néolibéral) après lequel court 
désormais la planète entière. 
 
Christophe Gallaz 
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